Y. Jusllet 1779 . 335
ce genre de mofens quon neft point furprls
de voir emploiés par de minces candidats a la
.célébrité , mais quon s’étonne de trouver mé-
¥s aux titres les plus juftes a une réputation
brillante. Ceft peut-€tre ce qu’un ancien aus
‘T0it appellé

Magne modis tenuare paryis.

e £ RIS .

Letere @ Mr. le chevalier de Born fur I
Tourmaline du Tirol , par Mr. Muller, &c,
graduite de Pallemand. A Broxclles, chez
Van-den-Berghen. 1779. broch. in-4° de
35 pages.

Vant d’entrer dans quelque détail fur la

découverte de Mr. Muller, il ne fera
pas inutile de donner une idée de la Tour-
maline en faveur de ceux de nos le&teurs qui
n’en ont pas encere oul parler. Ceft une
pierre rare, que les Iollandois appellent a/~
chentreker ou tire-cendre : ils Vapportent de
Vifle de Ceylan, mais toutc taillée a face
plate, & jamais brute, comme les phyficiens
défireroient de l'avoir. On ne la connoit en
Burope que depuis 717, & Mr. le duc de
Noya-Carafa en a renouvellé la réputation en
1759, dans une lettre & Mr, de Buffon (a ).

(a) Paris 1759. in-4°. 11 avoit cependant €
rrévenu dés l'an 1757 par Mr. Epin.



